
Le mot du Padre

Chers amis du RESAP,

En ce début d’année, la tradition est de s’adresser
les meilleurs vœux !
Belle tradition qui vise à se manifester les uns les
autres bienveillance et affection. Il y a des formules
classiques, par exemple : Bonne et heureuse année !
Mes meilleurs vœux de santé et de prospérité ! En y
réfléchissant bien, on pourrait aller un peu plus
loin !
Voici donc en ce début d’année, les vœux que je
voudrais vous adresser :

Je vous souhaite non seulement une bonne santé,
mais aussi la force d'âme pour affronter les aléas de
la vie comme elle vient.
Non seulement de réussir dans tous vos projets,
mais aussi un cœur assez libre pour accueillir avec la
même paix la réussite comme l’échec.
Non seulement de réaliser tous vos désirs, mais de
savoir ouvrir votre vie au désir plus grand de Dieu.
Non seulement de ne pas tomber, mais aussi d’oser
toujours saisir la main tendue pour vous relever.
Non seulement de recevoir la paix en tout temps,
mais aussi de la semer toujours autour de vous.
Non seulement d'être forts et sans faille, mais aussi
de savoir accueillir humblement vos fragilités
comme autant de portes ouvertes à la grâce de
Dieu.
Non seulement d’être protégés de tout souci, de
tout obstacle, de toute violence, ce qui malheureu-
sement est illusoire, car toute vie ici-bas est
vulnérable, mais de savoir vous réjouir chaque jour
dans les signes discrets du Royaume de Dieu qui ne
cesse de grandir, et de savoir offrir vos peines à
Jésus qui est venu sur terre pour les porter avec
nous.

Bonne et sainte année à chacun(e) !

Père Christophe Liony +
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Évangile de Jésus Christ selon saint Jean

En ce temps-là, Jean le Baptiste se trouvait avec deux  
de ses disciples.
Posant son regard sur Jésus qui allait et venait, il dit :
« Voici l’Agneau de Dieu. »
Les deux disciples entendirent ce qu’il disait, et ils 
suivirent Jésus. Se retournant, Jésus vit qu’ils le 
suivaient, et leur dit :
« Que cherchez-vous ? »
Ils lui répondirent :
« Rabbi – ce qui veut dire : Maître –, où demeures-
tu ? »  Il leur dit :
« Venez, et vous verrez. »
Ils allèrent donc, ils virent où il demeurait, et ils 
restèrent auprès de lui ce jour-là.
C’était vers la dixième heure (environ quatre heures 
de l’après-midi).

André, le frère de Simon-Pierre, était l’un des deux 
disciples qui avaient entendu la parole de Jean et qui 
avaient suivi Jésus.
Il trouve d’abord Simon, son propre frère, et lui dit :
« Nous avons trouvé le Messie » – ce qui veut dire : 
Christ.
André amena son frère à Jésus.
Jésus posa son regard sur lui et dit :
« Tu es Simon, fils de Jean ; tu t’appelleras Kèphas » 
– ce qui veut dire : Pierre.
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Chers abonnés de la gazette,

On croit que les vies hors du commun se trouvent loin de chez soi ! A Bécon et Bois-Colombes aussi, on peut
trouver des vies tellement différentes des nôtres.
Pour inaugurer cette rubrique, voici Louis dont les obsèques ont été célébrées cette semaine par le père
Geoffroy. A l’âge de 5 ans, Louis se voit détecter sa 1ère tumeur au cerveau, puis la 2ème à 14 , infiltrante.
Que dire, que faire quand on apprend ça ? Fermer les volets, se mettre sous sa couette et attendre les
rendez-vous médicaux ?
Ce n’est pas le choix fait par cette famille ! Au contraire, jusqu’à la fin, il fut d’abord décidé de vivre chaque
instant avec délectation. Faire le choix délibéré d’un beau moment de vie : par exemple, une petite fête la
veille d’une opération dans la chambre de Necker qui résonnait d’éclats de rire. Fêter son anniversaire
encore et toujours : en décembre, cette année, sa chambre était remplie de ballons ! Dire oui à toutes les
propositions : une croisière en Corse pour Louis avec une association, un aller-retour en avion à Monaco
pour assister au Grand-Prix, les sorties à Eurodisney en famille.

Décider de repousser sa limite chaque fois que cela est possible,
à la mesure de ses forces : malgré des difficultés d’apprentissage
dues à sa 1ère tumeur, Louis s’est toujours battu pour suivre sa
scolarité. Jusqu’au bout, il a demandé à aller au lycée. Sa mère et
son frère ont aussi réussi à le faire se tenir debout alors que ses
membres ne voulaient plus répondre : qu’à cela ne tienne, on se
lève dans un moment de joie et de fierté partagées.
Toujours être tourné vers les autres par des messages, des petits
cadeaux, des cartes, des fleurs, des desserts, des bonbons, des
films, des macarons faits maison par Louis, des bougies gravées
au prénom du destinataire, toujours offerts avec délicatesse,
toujours bien présentés… : vous ne pouvez imaginer tout ce qui
est sorti de cette chambre et de cette maison depuis un an.
Certaines abonnées de la gazette ont reçu des cartes du 1er mai !
Comme s’il n’y avait pas suffisamment à faire avec la famille, la
chimio, les rééducations : donner du bonheur aux autres ! Vous
verrez peut-être encore une maman souriante portant un
bouquet cette semaine à Asnières ou à Bois Colombes

partageant les fleurs offertes pour la messe d’obsèques.
Quand la volonté peut manquer, il reste toujours l’humour, le regard plissé et
malicieux de Louis qui semble nous dire « Vas-y, bats-toi, gagne, réalise tes
rêves ».
Chers amis, c’est cette véritable onde de choc et de rayonnement positif que
nous voulons vous partager tellement cela nous a touchés. Qui pourra invoquer
une situation pire que celle-là pour se dire qu’il ferme ses volets et reste sous sa
couette ? Le père Geoffroy dans son homélie des obsèques à Saint-Sulpice a
parlé aux jeunes qui s’étaient déplacés en grand nombre : A la suite de Louis,
voulez-vous choisir l’attention aux autres plutôt que le repli sur soi ? Voulez-vous
choisir l’humour plutôt que la plainte ? Voulez-vous choisir de goûter à la vie ?
sans attendre que tout aille bien dans votre vie ?Et c’est cela qui fait que ces 11 années de maladies ont été si riches ! Chaque minute a été vécue, dans la

joie et la souffrance. Louis vous envoie son sourire et sa force si contagieuses. En ce début d’année, nous
nous souhaitons à tous, jeunes ou moins jeunes, de vivre sans attendre, dans l’attention aux autres et avec
humour !

Le RESAP②

« D’autres vies que la mienne »



• Cause déménagement, paroissien donne cuisinière gaz & électricité, plats, radio-CD, tapis, rideaux,
2 chauffages électriques, presque neufs. Contacter la gazette au 06 84 76 88 94

• URGENT : abonnée fidèle de la gazette recherche appartement F2 ou F3, 50 m², RdC ou immeuble
avec ascenseur large pour accessibilité grand fauteuil roulant, pas trop cher. Contacter Maria : 06
11 60 32 21

• Ensemble et pour rendre service pour la kermesse, nous vous proposons une activité de tricotage
individuelle ou collective à votre choix. Nous fournissons laine, aiguilles et patrons pour fabriquer
des habits de poupée ou de la layette du goût des jeunes mamans. N’hésitez pas à vous lancer car
vous pouvez ainsi soit disposer de conseils, soit en donner aux autres.

Alors prenez contact avec Bénédicte de Sauveboeuf (06.65.50.11.97)

• Les Guides ainées de la Paroisse (font partie du scoutisme d’Europe), jeunes filles lycéennes ou
étudiantes, de 17 à 20 ans, se proposent d’offrir leurs services aux lecteurs de la Gazette, le
dimanche 24 Janvier. Elles seront par exemple au salon de thé, mais se proposent de vous aider pour
de multiples petits travaux (rangement, tri, discussion, courriers, accompagnement à la messe,
courses, etc …). N’hésitez pas à demander (Tel au 06.32.34.18.85).

Les rendez-vous  dans nos paroisses

③

Ouverture de l’église ND de Bon Secours à 8h, Laudes à 8h10, messe à 9h30.
Ouverture de l’église Saint-Marc à 9h. Pas de messe à 19h

Les messes dominicales restent sur inscription : 
Samedi : les messes auront lieu à 16h30 dans les deux églises
Dimanche : 9h – 10h15 – 11h30 – 16h30 (dans les deux églises)

Le courrier des lecteurs

 Suite à l'article sur la confection des nouvelles chasubles, une lectrice nous demande ce que vont devenir les
anciennes chasubles.

La Gazette : Bien sûr, on ne les jette pas ! Certaines vont être données par exemple à des maisons de retraite. Elles
peuvent être utilisées aussi dans des camps scouts puisque tous les camps scouts de la paroisse (garçons et filles)
sont visités chaque été par les prêtres dans des conditions parfois assez rudimentaires. Il ne s'agit pas de risquer
d'abîmer les belles nouvelles chasubles !
 Julia vous propose les paroles de la très belle chanson de Grégoire, un « best hit » de Janvier 2021 !

Enfin, le vaccin   !

Refrain : Je te souhaite une bonne année,
Remplie d’amour, remplie de rêves,
Et surtout de la santé, de la tendresse sans trêve.

① Je te souhaite d’être heureux et, si tu l’es, de le rester
Je te souhaite tout le mieux, que ton cœur puisse imaginer
Je te souhaite de réussir à réaliser l’impossible.
Oui, tu peux y parvenir. Car rien, non, n’est inaccessible.
Je te souhaite de te rendre compte de la chance qu’on a d’être là.
De te dire qu’au bout du compte, on se plaint un peu trop parfois.

② Je te souhaite de l’amitié, de l’affection, de la douceur.
Oui, je te souhaite de partager, car, à plusieurs, tout est meilleur.
Je te souhaite de l’indulgence pour ceux qui voient à moitié vide,
Pour ceux qui n’ont pas cette chance, d’avoir l’espoir au creux du bide.
Je te souhaite un hiver doux, un printemps gonflé de promesses,
Un été où on se fout de tout, un automne teinté d’allégresse.

③ Je te souhaite la compassion pour tout ceux qui te font du mal
Car un jour, oui, ils comprendront, que c’est à eux qu’ils font du mal.
Je te souhaite de pardonner, et d’éviter toute la colère de ceux qui
N’savent que rejeter leur malheur sur la terre entière.
Je te souhaite la légèreté de dire que la vie est belle,
De n’plus t’accrocher au passé, à sa plainte sempiternelle.

…..  Pour la suite, écoutez la chanson !!!!

Les personnes de plus de 75 ans pourront se faire vacciner à partir du 18 janvier en prenant rendez-vous au
01 71 11 42 40 ou via vaccin-covid@mairieasnieres.fr, dans les 2 centres de vaccination validés par l’Agence 
Régionale de santé d’Île-de-France : pour Asnières à l’Espace Concorde-Francis Delage – 27 rue de la Concorde   
& Centre municipal de Santé – 87 rue des Mourinoux et pour  Courbevoie : 01.71.05.73.58



Gabriella, dentelière

④

Vendredi dernier, Audrey, paroissienne de 23 ans a partagé un très beau
moment avec Gabriella afin de découvrir son talent hors du commun : celui
de la fabrication de Dentelles.

Gabriella, où et quand avez-vous découvert cette passion pour la dentelle ?
Il y a environ 12 ans, juste un peu avant de partir à la retraite, je suis allée à l’événement courbevoisien des
Bruyères Gourmandes. Là-bas j’y ai rencontré des dentellières qui présentaient leurs fabrications et elles
m’ont donné envie de rejoindre leur association située à Chaville. Je m’y suis rendue toutes les semaines
ces dernières années. J’ai, en moins de 6 mois, appris la technique et les points principaux mais j’ai continué
à m’y rendre afin de partager de bons moments avec les autres dames de l’association : nous avançons
notre ouvrage tout en discutant.
Au fil des années, j’ai moi-même appris à d’autres personnes comment créer de la dentelle. J’anime
notamment un atelier avec des personnes porteuses de handicaps physiques et parfois mentaux. Je leur
apprends les bases et les aide à créer un très bel ouvrage de leurs mains.

Pouvez-vous nous expliquer comment vous faites de si beaux napperons ? Cela me semble très complexe !

Au contraire ! Ça ne l’est pas ! Voyez ce
napperon présent sur mon métier à
dentelle (photo à droite). Le geste à
effectuer est toujours le même : on travaille
seulement avec 4 fuseaux (pièce de bois
autour de laquelle du fil est enroulé) à la
fois. On croise les fuseaux, on les tourne
d’une certaine façon, selon le point que l’on
souhaite faire, et on les recroise. On change
par la suite de fuseaux mais on continue
d’effectuer toujours le même geste.
C’est, par contre, un art qui demande
beaucoup de patience et de temps. En
effet, on fabrique 1 cm² de dentelle par
heure environ. Il m’a fallu environ 300 h
pour donner vie à ce napperon.

Quelle création avez-vous préféré réaliser ? 

Il s’agit de la première grosse création que
j’ai fabriquée : un rameau d’olivier. Je l’ai
par la suite encadrée chez moi comme le
papillon (que vous voyez). J’ai aussi créé une
colombe et d’autres petits animaux. J’ai
également pris beaucoup de plaisir, et de
temps (600h) à fabriquer une nappe.
Mais on peut effectuer des pièces beaucoup
plus simples comme des petits marque-
pages.
Ces ouvrages demandent beaucoup moins
de fuseaux, moins de temps et constituent
de très beaux cadeaux à offrir (page suivante).



Seriez-vous d’accord pour créer un petit atelier dans la
paroisse afin de faire découvrir aux personnes intéressées
l’art de fabriquer la dentelle ? Ce serait avec grand plaisir, nous
pourrions, en quelques ateliers qui se dérouleraient dans la crypte de
St Marc ou dans une salle de Bon Secours, apprendre les points
principaux et puis essayer de créer un petit marque page ou un motif
simple
Si vous êtes intéressé(e) par la découverte de la dentelle et pour
participer à ces petits ateliers, merci de contacter Gabriella au 06
11.99.11.64. Selon le nombre de personnes prêtes à participer nous
mettrons ou non en place ces ateliers dès que la situation sanitaire se
sera un peu améliorée.

⑤

Le chapelet
Paulette, une fidèle à la récitation du chapelet à Notre-Dame de Bon-Secours nous livre
quelques commentaires.

Cette prière nous relie directement au Père Louis Pelletier qui nous rejoignait
quotidiennement pour cette récitation. Notre groupe ce réunit chaque jour à 17h.

Chaque jour, nous évoquons un mystère :
Lundi et samedi : mystère joyeux,
Mardi et vendredi : mystère douloureux,
Mercredi et dimanche : mystère glorieux,
Jeudi : mystère lumineux introduit par Jean-Paul II.

La récitation de l’ensemble des mystères s’appelle un rosaire, illustré par un vitrail à ND de
Bon-Secours. (photo). On distingue plusieurs sortes de rosaires : celui de Jean-Paul II, celui
de ND des Victoires, de Fatima parmi les plus connus.

A Bon-Secours, au début du mystère, nous évoquons des intentions générales et
particulières. Nous sommes un petit groupe qui ne demande qu’à s’étoffer par la présence
de nouvelles recrues.

Déroulement du chapelet :

Avec la croix, on fait le signe de croix, puis un Je crois en
Dieu, puis 1 Notre-Père, puis 3 Je vous salue Marie pour
le Pape , Gloire à Dieu. Premier mystère : nom du
mystère, intentions générales et particulières, 1 Notre-
Père, 10 Je vous salue Marie, Gloire à Dieu. 2ème

mystère jusqu’au 5ème mystère.

Au début, cette prière peut sembler rébarbative, mais
peu à peu le cœur trouve sa place !



Adra Bénin & l’aide aux enfants malvoyants

Joëlle, paroissienne bois-colombienne depuis de
nombreuses années, nous présente son activité de
création de livres pour enfants transcrits en braille,
pour une association africaine s’occupant de jeunes
aveugles.

Cette sensibilité au monde des non-voyants, lui vient
certainement d’avoir soutenu un parent proche atteint
de cécité.

A l’origine, ces livres étaient envoyés au Niger, mais en
2018, Joelle se lie d’amitié avec Catherine, qui a monté
une association, Adra Bénin, laquelle comprend, entre
autres, un centre d’accueil pour enfants non ou mal
voyants, au sud du Bénin près de sa capitale, Cotonou.

L’association Adra Benin, centre Saint Paul, ami des
aveugles de Tori, Bénin.

Cette association est supervisée par un père franciscain
béninois, le père Jean Joseph Marie Hounsa Ayelo (42 ans),
qui est aussi le recteur spirituel d’un centre marial de
pèlerinage ( Regard Paulinien, 3000 pèlerins par an) situé
au nord du pays (Bembereke).

Le centre accueille depuis 2013 une dizaine de jeunes
enfants malvoyants ou non-voyants âgés de 7 à 14 ans.
C‘est un lieu de vie (avec classe, dortoir, atelier artisanal)
qui a une mission d’éducation, de formation humaine et
spirituelle de ces jeunes aveugles souvent orphelins.

Ce centre s’agrandit progressivement car les besoins sont
immenses.

Fabrication de ces livres
Au sein de l’association B.C.A (Bois Colombes Accueil),
Joëlle a créé depuis 10 ans une cellule de plusieurs
personnes transcrivant des livres pour enfants en livre
braille (réunions 2 fois par mois).
C’est une production minutieuse et artisanale, loin de
l’informatisation des écrits en braille habituels.

1 livre : 50 pages, une dizaine de livres par an sont
envoyés vers l’association béninoise.

Traduction d’un texte en braille

- utilisation de l’alphabet braille, chaque groupe de
points et leur disposition représentent une lettre.
- une feuille spécifique au braille est mise dans une
grille qui sert de guide au poinçon qui va perforer la
feuille, chaque case de la grille représentant une lettre.
On écrit de gauche à droite, de façon à ce que le lecteur

qui retourne la feuille,
puisse la lire dans le bon
sens en effleurant de ses
mains les picots.
- le livre est relié, une page
de garde illustrée et le texte
en braille termine le livre.

Ceux-ci sont expédiés par poste ou éventuellement
accompagnés puisque Joëlle a rendu visite récemment à
l’association au Bénin, avant le confinement).

Le lien tissé par Joëlle avec ce père et l’association, lien
fait de fraternité et de travail minutieux, est le parfait
exemple d’une aide humanitaire «gagnant-gagnant» ou
du « producteur au consommateur » au plus près du
terrain et des besoins des enfants de ce pays jeune et
chaleureux.

Si vous le souhaitez, Joelle pourra vous expliquer
comment aider cette association Adra Bénin
(06.83.21.57.84).

⑥



Née à Nanterre vers 420, Geneviève a longtemps
été présentée comme une simple bergère,
légende que l’on retrouve d’ailleurs sur de
nombreuses images ou statues qui la
représentent accompagnée de moutons.
Baptisée, elle se voue très jeune à Dieu. Alors
qu’elle a sept ans, l’évêque Sait Germain
d’Auxerre, de passage, la remarque et la
consacre à Dieu. C’est dans le monde qu’elle
mènera sa vie consacrée.
En 451, les parisiens apprennent que les Huns,
redoutables guerriers menés par Attila, se
dirigent vers Paris. Effrayés, ils décident de
quitter la ville. Geneviève les encourage alors à
ne pas fuir et résister à l’invasion par les paroles
célèbres :
« Que les hommes fuient, s’ils veulent, s’ils ne
sont plus capables de se battre.
Nous les femmes, nous prierons Dieu tant et tant
qu’Il entendra nos supplications. »

Les prières de Geneviève sont exaucées et Attila
évite Paris.

La sainte du mois : Sainte Geneviève

⑦

En 465, elle s’oppose à Childéric qui a entrepris
d’assiéger Paris et de réduire ses habitants à la
famine. A plusieurs reprises, Geneviève force le
blocus sur la ville et ravitaille le peuple parisien
avec du blé de la Brie et de Champagne.
Plus tard, elle jouit de la confiance des rois francs
et obtient d’eux la grâce des condamnés. Sa
réputation est telle qu’elle se répand jusqu’en
Syrie où Saint Syméon le Stylite se recommande à
ses prières. Elle passera sa vie à secourir les
pauvres et guérir les malades.

Le culte de sainte Geneviève

Geneviève meurt vers 512. Elle est inhumée aux côtés
de Clovis dans une basilique construite au sommet de
l’actuelle montagne Sainte-Geneviève, dans le 5ème

arrondissement de Paris, au cœur du quartier latin. La
basilique se transforme rapidement en puissante
abbaye, et prend le nom de Sainte Geneviève.
Paris et la France entière reconnurent Geneviève
comme leur protectrice, et les Parisiens prirent
l’habitude, chaque fois qu’une inondation, sécheresse,
guerre ou épidémie les menaçaient, de promener la
châsse de la sainte.
Véritable objet de culte, la châsse de Sainte
Geneviève, décorée d’or, d’argent, de diamants et de
pierres, fut l’objet de plus de 80 processions entre le
9ème et le 17ème siècle.

Elle fut fondue sous la révolution française pour
récupérer ses matières précieuses, et le contenu brûlé
et dispersé dans la Seine… Des éléments retrouvés
dans la crypte de l’ancienne église Sainte-Geneviève,
aujourd’hui disparue, ont été placés en 1803 dans
l’église Saint-Etienne–du-Mont. Ces reliques sont les
dernières de la Sainte visibles à Paris.
Sainte patronne de Paris et du diocèse de Nanterre,
Geneviève est fêtée le 3 Janvier.

Elle est également depuis 1962 patronne de la
gendarmerie.

Mgr Aupetit a annoncé la prolongation jusqu’au 9
Octobre 2021 de l’année Sainte Geneviève dont nous
fêtions l’année dernière le 1600ème anniversaire de la
naissance.




